
rej<indre 1le fiancé qui l'atteýn-
avi>c tant de co>urage depuis si

temips.
es, a mis et les p)arents versé-
des larmes amères sur le départ

jeunew fille et des VSeux ardents
t formDulés pour une heureuse
urs&e. Blanche, tout à son
Ir, ne, Versa, pas un pleur, et sa
ý mnain agita sansý trembler son
4hoir blanc juIsqu'à ce que le
1e qlui la port ait eûit disparu à
le del touts,
rne partie de la traversée s'effec-
la"', les plus.heureuses condi-
Set dé(1Jà l'on espérait voir bien-

's cô)tGs de la Nouvelle-France,
1l, tout à coup, surgit à l'hori-
.in vai-sseau d'allure singulière,
on recon)inut pouir un des vais-
-pirates qui sillonnaient alors
Pr".
âttaque du côté de l'ennemi se
piromipte, et le Vaisseau-pirate

ave tant de vitesse sur le
nfr-ançaizs quecelui-ci n'eut

le tmpsde se préparer à la

V rançais se battirent donc en
éré s et le combat devint terri-
rnt Par l'opiniâtret< desasi-
que, par la valeur de leurs",ad-

Ees, t
ix co ups) de canion avaient faitq
r les, deux grands mâts dlu c
iii français et rendaient toute t
LIVre presqueif impossible. h<
ritôt l'abordage se fit et les si
nis futrent jetés au milieu d'un
n nourride canon, de mous- r
e et de grenades. Les corsai- d
,rent les premier, àû l'assauit, mi
)Jet aut poing et le coutelas en-
dentes. D'abord les Français r~
quelque avantage, det p)ar ti
lis re-poussè,irent les, einemis, et p)
,èrent de quitter leur pont et mi
tillard.
pirates allaient se retirer q
dernière fois, quand le capi- er

.u corsaire donna ordre à ses si
d'aller fermer les cuils s,

ot-, afin di'empèicher ses gens
tricher un refuge et dle les con- pi
c à, se battre jusqu'à ce qu'ils
7ictorieux ou qu'ils meurent.,. CI
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"Une rage féýroce s'emipara alor d

sans nom cointreý lesý lalhvlurd-lx
F'rançais. Cteux-vi, bnonat
tout epine se, aititienýt plus (pue
pour Ilhoinneur du rapau aimant
mieux enor scomerdns lat lutt-
'te que, de' reste'r viv"ants nr los
mains deý leus arochseneis.

"Ait milieui de ceý tumuitlteý >an-
glatit, Blanche deý lBeaumoniilt, cm
Me uin ang ecuabe ali
des blessés. auix mnourants, pro-
diguiant à tous,. es soins intel-
hrets et parlant à ceuix qii i
laient qulitter la terre desrécmpe
seséeels qui attendeni'It ceuý1x <ili
comb)attent noblemntn pour li eýt
la patrie. espieds glsaetdans
le sang, comtme elle0 allait ainsi dans
son oeulvre de charité1 eýt de évue
ment, Pt devant cette sýcn'r) - h'(ine
d'horreur elle, seti afi o
coeur déali,,Elle eutt laistet
Supro cosontjo de rýcevoir leý
Eernie-r soiipir de so odl, lsséý
tnortellednt à lat poitrine, et dei ]li
rendre les derniers deor.A ce
'nomeýnt m 'mi-e, où le visage aigé
le larmes amètres-,, elle fermaiit pieu1-
*ement les yeux de on lparenit, le ca-f
)itaifle du vaisseau i se trou)Ivit
)rès dle notreP hé,-rïne, reçt surl lat
ete- un coup) de, mosuei violen,,tt
[u'il lui fasele rrne et que ' lat Vervelle, rejaillit suir ele (Ye était >1
rop-); la jgeune( fille s'fasaparmni 1
,s mnorts et les mnoutslill, prive d

"Le vaisseaui françaisdéemar
as comme un ponton et hors d'état ri
v résister plips logem l ut enfin te
Srendre, Il
-'Blanche de Beaumont fut considé-

ce omme une~ trop belle part dle bui- ,,
nl pour être mise à mort et le ca- 1t
itaine dul vaisseau pirate la rédt-a- g
a comme sa part. B
Le désespoir de la jeuine fille, lors-
l'elle euit repris ses sens., fut indes- 1)
iptible, mitis ni les pleurs, ni ses la
'pplications ne purent attendrir in
>n ravisseur. a
"Il la voulait pour sa femmne ré- Ir
Ondait-il à toutes ses prière-s. t
'(-Je ne suis pas libre, cria Blan- nri
re dle Beaumnont. Je suis fiancée, trn
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deli Véa, ecalc'd 'rr del

epî ue lui.p

re- il' dimnasic-uunetl

Blanche, oi' l'c n u et le lc

lui comandt V' 1 rester

ce ~si foe t le p it le ''l ni it le:,,et
ru ie sa captli x rfli.~t 'le é~u

ter ou de de l'c u illi i <i ~s 'Ii ilc

-Cnoe lte vit ime pa ( l a x c ri <l Ii

droit~~~i o. so uu 'i!tlut

ned fût-ce il'u senlaistn
'lanche fu(nfréed ,n

la so1 is Vétrite survelac
d'Ui jorim , s'dt, fon la îe

mit de)t monteýr s rle poît 'lfutý
vaour aperdit'vir la terr, un ter

Ails luuiat(vgtain

eu"'tle'oulrait faire sie( pr 'l >


